MINISTERIE VAN ONDERWIJS, KUNSTEN EN WETENSCHAPPEN 


ZOOLOGISCHE MEDEDELINGEN 

UITGEGEVEN DOOR HET 

RIJKSMUSEUM VAN NATUURLIJKE HISTORIE TE LEIDEN 
DEEL XXXIII, No. 5 9 Juni 1954 

DESCRIPTION D’UNMYSIDACE NOUVEAU DE CEYLAN 
MESOPODOPSIS ZEYLANICA N.SP. 

par 

H. NOUVEL 

Faculte des Sciences de Toulouse, Laboratoire de Biologic generate. 


Monsieur L. B. Holthuis m’avait demande de bien \ouloir examiner un 
petit lot de Mesopodopsis provenant de Ceylan (lagune d’eau saumatre, 
Bolgoda) et transmis au «Rijksmuseum van Natuurlijke Historie, Leiden» 
par «the Fisheries Research Station, Colombo». Je m’attendais a y recon- 
naitre Mesopodopsis orientalis (Tattersall 1908), la seule espece du genre 
connue de la region indo-pacifique et precisement des cotes indiennes, depuis 
Goa jusqu’au dela du delta du Gange. Or il s’ag : t d’une espece nouvelle, 
bien differente de M. orientalis et plus proche des deux autres especes du 
genre: M. slabberi (P. J. van Beneden 1861), soigneusement rcdecrite et 
figuree par G. O. Sars (1877) et M. africana , recemment decrite par 
Mrs. O. S. Tattersall (1952). M. slabberi est connue des cotes de FAtlan- 
tique E. depuis les detroits scandinaves, la Mer du Nord et le S.W. de 
l’Ecosse jusqu’a FAfrique du Sud, et penetre dans la Mediterranee et la 
Mer Noire. M. africana habite les cotes E. et W. de FAfrique du Sud. Les 
trois especes, tres euryhalines, frequentent plus volontiers les estuaires, les 
eaux saumatres; M. orientalis peut meme se trouver dans des eaux douces. 

L’etiquette mentionne le nom indigene: K-itni. 

Mesopodopsis zeylanica n. sp. (fig. x-16) 

Materiel examine. — Environ 300 exemplaires comprenant de tres nom™ 
breux males adultes et femelles ovigeres ainsi que des individus immatures 
et des jeunes. 

Taille, — La taille est mesuree de Fextremite anterieure de la plaque 
frontale a Fextremite distale des spinules du telson. Femelles ovigeres: 
5,2 a 5,6 mm.; males: jusqu’a 5,2 mm. 
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Carapace. — La carapace, relativement courte, laisse a decouvert les deux 
derniers pereionites chez les femelles adultes, les trois derniers chez les 
males et les femelles jeunes. La plaque frontale (fig. i et 2), environ deux 




Fig. 1 et 2. Mesopodopsis zeylanica n. sp. 

Fig. 1. Partie anterieure d’un male de 5,1 mm. en vue dorsale. 

Fig. 2. Partie anterieure d'une femelle ovigere de 5,3 mm. en vue dorsale. 


fois plus large que longue, a la forme d'une ogive emoussee, comme chez 
M. slabberi et M. africana . EHe ne recouvre ni Tinsertion des yeux ni celle 
des pedoncules antennulaires et ne depasse guere, en avant, le bourrelet du 
segment oculaire. Les pointes des angles antero-lateraux sont bien deve- 
loppees. 

Somites. — Les derniers somites thoraciques sont particulierement al- 


Fig. 3 a 12. Mesopodopsis zeylanica n. sp. Differentes parties d’une femelle ovigere 

de 5,3 mm. L’echelle B se rapporte aux figures 5 et 6, l’echelle A a toutes les autres. 

Fig. 3. Partie proximale de l’antennule gauche en vue dorsale. 

Fig. 4. Partie proximale de l’antenne gauche. Les soies marginales de l’ecaille anten- 

naire ne sont pas figurees. 

Fig. 5. Maxillule gauche. 

Fig. 6. Maxille gauche. 

Fig. 7. Premier thoracopode gauche vu par la face posterieure. Dans cette figure et 
les suivantes, les soies de l’exopodite ne sont pas representees. 

Fig. 8. Second thoracopode gauche, face posterieure. 

Fig. g. Base du 6thoracopode gauche, montrant le lobe ventilateur. 

Fig. 10. 7^ me thoracopode gauche avec l’oostegite correspondant et le lobe ventilateur. 

Fig. 11. 8f“ me thoracopode gauche avec l’oostegite correspondant. 

Fig. 12. Telson et uropode droit; les soies marginales de ce dernier ne sont pas repre¬ 
sentees. 
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longes; la longueur du 8 eme est environ les */ 5 de celle du premier pleonite. 
Chez les femelles, les 4 premiers pleonites ont sensiblement la meme lon¬ 
gueur, le 5 eme est 1 fois 1 f 4 plus long que le 4^ me et le 6^ me , un peu plus de 
1 fois i / 3 plus long que le 5* me . Chez les males, les 5 premiers sont presque 
egaux, le 6^ me est 1 fois 2 j 3 plus long que le 5^ me . En vue dorsale, les pointes 
laterales posterieures du 6^ me pleonite (fig. 12) sont dirigees vers l’arriere 
(elles s’ecartent lateralement et pointent presque vers Texterieur chez M. 
slabberi). 

Yeux. — L’ceil (fig. 1 et 2) est environ deux fois plus long que large 
(au niveau de la cornee). Ea cornee, globuleuse, est a peine plus large que le 
pedoncule. Ce dernier, presque cylindrique, est a peine 1 fois V2 plus long 
que large. 

Antennules. — Chez la femelle (fig- 3), le pedoncule est grele. L’article 
basal du pedoncule est un peu plus court que les deux articles distaux reunis. 
L’article median, un peu plus court que le distal, est deux fois plus long que 
large. Le coin distal externe de l’article basal presente une longue et forte 
soie epincuse et quelques soies plus petites. Le bord interne de Tarticle 
distal ne presente qu’une seule soie plumeuse. 

Chez le male (fig. 13), le pedoncule est considerablement plus robuste; 
Tarticle basal est egal aux deux autres reunis et Tarticle median, en vue 
dorsale, est a peu pres aussi long que large. L’article distal ne porte aucune 
soie plumeuse au bord interne. Le lobus masculinus est a peu pres aussi 
long que les deux articles distaux reunis. Le lobe distal supplemental, 
particulier aux especes du genre Mesopodopsis, est un peu plus court que 
le lobus masculinus; il presente la garniture habituelle et, en particulier, 
une tres longue soie distale qui est environ deux fois plus longue que le lobe 
lui-meme. 

Antenne. — L’ecaille antennaire qui est environ 7 fois plus longue que 
large dans les deux sexes, atteint exactement le niveau de Textremite du 
pedoncule antennulaire. Son article distal, trois fois plus long que large, 
vaut le i/g de la longueur totale de Tecaille. II existe une forte difference 
sexuelle dans le pedoncule antennaire qui, chez le male (fig. 14), est beau- 
coup plus robuste que chez la femelle (fig. 4) et aussi considerablement 
plus long par rapport a Tecaille. 

Appendices cephalo-thoraciques. — Les appendices cephaliques ont la 
structure habituelle aux especes du genre. Maxillule (fig. 5) et maxille 
(fig. 6) ont ete figurees. J’ai egalement figure le i er (fig. 7), le 2 hme 
(fig. 8), le y' eme (fig. 10) et le 8^ me (fig. 11) thoracopodes dune femelle et 
le 8^ me thoracopode (fig. 17) dun male avec le penis correspondant. Dans les 
deux sexes, les thoracopodes de la 8^ me paire sont tres nettement plus courts 
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que les precedents et leur tarse possede 5 articles. Les tarses des thoracopodes 
4 a 7 ont 7 articles, ceux de la 3 C:me paire, 6 articles. Aucun endopodite ne 
presente de griffe terminale. 

Marsupium. — La femelle presente les deux paires normales d’oostegites 
a la base des deux dernieres paires de thoracopodes. Un petit lobe ventilateur 



Fig. 13 a 17. Mesopodopsis zeylanica n. sp. Differentes parties d'un male de 5,1 mm. 
Toutes les figures sont dessinees a la meme echelle. 

Fig. r3. Partie proximale de l’antennule gauche en vue dorsale. 

Fig. 14. Partie proximale de Tantenne gauche en vue dorsale; les soies marginales de 
l’ecaille antennaire ne sont pas figurees. 

Fig. 15. Troisieme pleopode droit, face anterieure. 

Fig. 16. Quatrieme pleopode gauche, face anterieure. 


garni de 4 longues soies barbelees et une rangee de courtes soies plumeuses 
sont presents a la base des thoracopodes de la paire; un petit lobe 
garni de deux longues soies barbelees (fig. 9) est dispose a la base de ceux 
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de la 6 eme paire 1 ). Le nombre des ceufs ou des embryons ne depasse pas 
4 chez aucune des femelles. 

Pleopodes. — Aux pleopodes de la 3^ me paire (fig. 15), chez le male, 
l’exopodite, forme de deux articles d’egale longueur, est beaucoup plus court 
que l’endopodite. Ce dernier possede une forte soie plumeuse distale, beau- 
coup plus longue que les autres soies constituant sa garniture et bien 
plus longue que Tendopodite lui-meme. 

Les pleopodes de la 4 feme paire (fig. 16) se rapprochent, par leur allure, 
de ceux de M. slabberi et M . africana mais en different par les proportions 
des differents articles et par les caracteristiques des soies distales de 
l’exopodite. L’endopodite est court, son extremite distale atteint le milieu 
•de l’article proximal de l’exopodite et sa soie distale depasse Textremite de 
cet article. L’endopodite, forme de 3 articles, n’est pas plus long que le 
protopodite ; la longueur de l’article proximal est un peu moins des 3 /5 de 
celle de l’article median qui est lui-meme beaucoup plus court que le basis; 
l’article distal, tres court, est a peu pres aussi long que large et porte les 
deux soies distales. La soie distale interne, robuste, est aussi epaisse a la 
base que la grande soie externe; elle a une forme longuement conique et ses 
2 | 3 distaux sont garnis de deux rangs de fortes spinules. La soie externe, 
3 fois plus longue que la soie interne, est annelee dans ses 2 / 3 distaux et 
parait depourvue dc spinules; elle est tordue en spirale lache, d’une faqon 
tres caracteristique et bien constante chez tous les males adultes examines. 

Les uropodes (fig. 12) sont relativement longs et etroits. L’endopodite 
ne presente pas d’epine dans la region du statocyste (contrairement a 
M. slabberi et M. africana ) ; le rapport de sa longueur a sa plus grande 
largeur est a peine inferieur a 4. L’exopodite est un peu plus de 8 fois plus 
long que large. 

Telson. — Les bords lateraux convergent assez fortement vers l’arriere 
(fig. 12). Ils sont armes d’une forte epine distale et, dans la region distale, 
de 1 a 4 epines laterales inegales. Ces epines laterales sont assez difficile- 
ment perceptibles car elles ne debordent pas a Texterieur. La forme gene- 
rale est un peu plus allongee que chez M. slabberi et moins que chez M. 
africana : le rapport de la longueur a la plus grande largeur est voisin de 
3 /2 (M. slabberi : 5 / 4 ; M . af ricana : 7 /' 4 ). Le developpement relatif du lobe 
distal est aussi intermediate entre celui de chacune de ces deux especes 
mais les lamines qui garnissent le bord sont bien plus longues et leur nombre 
varie de 48 a 60. 

1) Une formation analogue se presente aussi a la base des thoracopodes de la 
paire chez M. slabberi. C’est par erreur que j’en ai indique Tabsence dans un memoire 
anterieur (1943). 
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